
Marche dans la Bible

La naissance de Moïse
Exode 2, 1-6

La Parole de Dieu 
Un homme de la tribu de Lévi avait épousé une femme de la même tribu. 
Elle devint enceinte, et elle enfanta un fils. Voyant qu’il était beau, elle le cacha durant trois mois. 
Lorsqu’il lui fut impossible de le tenir caché plus longtemps, elle prit une corbeille de jonc, qu’elle enduisit de bitume et de goudron.
Elle y plaça l’enfant, et déposa la corbeille au bord du Nil, au milieu des roseaux. 
La sœur de l’enfant se tenait à distance pour voir ce qui allait arriver. 
La fille de Pharaon descendit au fleuve pour s’y baigner, tandis que ses suivantes se promenaient sur la rive. Elle aperçut la corbeille
parmi les roseaux et envoya sa servante pour la prendre. 
Elle l’ouvrit et elle vit l’enfant. C’était un petit garçon, il pleurait. Elle en eut pitié et dit : « C’est un enfant des Hébreux. » La sœur de
l’enfant dit alors à la fille de Pharaon : « Veux-tu que j’aille te chercher, parmi les femmes des Hébreux, une nourrice qui, pour toi,
nourrira l’enfant ? » 
La fille de Pharaon lui répondit : « Va. » La jeune fille alla donc chercher la mère de l’enfant. 
La fille de Pharaon dit à celle-ci : « Emmène cet enfant et nourris-le pour moi. C’est moi qui te donnerai ton salaire. » Alors la femme
emporta l’enfant et le nourrit. 
Lorsque l’enfant eut grandi, elle le ramena à la fille de Pharaon qui le traita comme son propre fils ; elle lui donna le nom de Moïse, en
disant : « Je l’ai tiré des eaux. » 

La méditation 
La conspiration des femmes 
L’Exode s’ouvre par un drame et des miracles. Pharaon, dieu sur terre pour les Égyptiens, ordonne la mort des garçons des Hébreux.
Pourtant, des femmes vont désobéir à ce faux dieu, ce dieu du mal et de la mort : les sages-femmes refusent de tuer les enfants, la
mère de Moïse cache son fils, la fille du Pharaon adopte l’enfant et le confie de nouveau à Myriam la grande sœur de Moïse et à sa
maman, et ses servantes gardent le secret. 
Dans la Bible, les femmes interviennent chaque fois que la survie du peuple élu est en jeu. Car notre Dieu est le Dieu de la vie qui jaillit
en abondance. Il suscite, par sa grâce, une multitude d’amis de la vie pour lutter contre les ennemis de la vie. C’est un combat « à
vie », pour la vie. 
En ouvrant ce livre de l’Exode, notre regard est invité à contempler toutes ces femmes qui se battent pour que les plus faibles et les
plus fragiles aient droit à la vie. Ainsi, quelle femme fut plus extraordinaire que sainte Mère Teresa ? Une femme qui n’eut jamais
d’enfant, mais qui fut pleinement une mère pour tant d’enfants. 
« La vie est une chance, saisis-la. 
La vie est beauté, admire-la. 
La vie est un rêve, réalise-le. 
La vie est béatitude, savoure-la. 
La vie est un défi, fais-lui face. 
La vie est précieuse, prends-en soin. 
La vie est amour, jouis-en. 
La vie est mystère, perce-le. 
La vie est promesse, remplis-la. 
La vie est tristesse, surmonte-la. 
La vie est un combat, accepte-le. 
La vie est une aventure, ose-la. 
La vie est bonheur, mérite-le. 
La vie est la vie, défends-la. » 
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